
LEITMOTIV
Deux chauffards s'emboutissent

D’épithètes s’épicent
« Oh ! Que c'est beau la vie ! »

Deux rollers s'abrutissent
Dans un tube de Kiss

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
Un cordon de police

dans ma vie s'immisce.
« Oh ! Que c’est beau la vie ! »

Contracté une chaude-pisse
en nageant a Nice.

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »

Même si j'ai oublié
d'stipuler

que dans l'premier couplet,
l'énoncé

s'est trompé,
j'voulais, au monde entier,

crier ma verité,
crier,

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
« Oh ! Que c’est beau la vie ! »

Pour une journée de glisse
sur une planche lisse,

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
Les nuages déguerpissent,

un bleu ciel se tisse,
« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
Les nouveaux fruits mûrissent
quand les vieux pourrissent,

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
Un tableau de Matisse

sur un air de Liszt,
« Oh ! Que c’est beau la vie ! »

Des formes s'épanouissent
pour qu'un p'tit grandisse.

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
Que les peaux se métissent
pour que paix fleurisse !

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
Hurlons fort aux caprices
des pouvoirs complices :

« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
Chantant pour que s'unissent

les mains qui bâtissent,
« Oh ! Que c’est beau la vie ! »
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